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Suite à un voyage d’étude organisé par le Programme 
National de Gestion des Terroirs  (PNGT) destiné à 
la réalisation d’une œuvre commune de production 
de plants et de plantation par les villageois de 
Pognoa Sankoado, un paysan, Maldia THOMBIANO, 
expérimente avec succès la plantation d’anacardiers, et 
apporte des solutions pour améliorer la résilience des 
populations au changement climatique. 

Observatoire  
du Sahara  
et du Sahel

Burkina Faso
Une mise en pratique réussie   

la plantation d’anacardiers  
à Pognoa Sankoado

« Ma production, nous confie-t-il, 
me procure d’année en année des 
recettes. En 2014 qui marquait 

le début de la production, j’ai vendu les 
graines pour une somme de 85 000 FCFA, 
en 2015 pour 90 000 FCFA et en 2016 pour 
240  000 FCFA. Les acheteurs viennent aussi 
du Bénin. Je suis de plus en plus convaincu 
que je ne me suis pas trompé quand je prenais 
la décision de me lancer dans la plantation 
d’anacardiers  ». 

MaldiaTHOMBIANO
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Maldia THOMBIANO est un agriculteur, originaire de Pognoa Sankoado, situé dans la 
région de l’Est du Burkina Faso. Suite à un voyage d’étude à Bobo-Dioulasso dans la région 
des Hauts-Bassins située à l’ouest du pays et connue pour son potentiel en termes de 
richesses des sols cultivables et ses grandes superficies de plantations d’arbres, Maldia, 
alors âgé de 65 ans environ, découvre l’anacardier et ramène des milliers de graines qu’il 
décide de faire pousser sur le sol de son village.

	P lantation d’anacardiers
Soutenu par le Programme de Gestion Intégrée des Ecosystèmes des 

bas-fonds du Sahel (SILEM) dont le but est d’améliorer de façon 
durable la productivité des ressources rurales (naturelle, physique, 

financière, humaine) dans les écosystèmes des sous bassins 
versants, Maldia se voit doter en équipement complet pour 

démarrer son activité de pépiniériste. 

Avec l’aide de ses femmes et enfants, il mit en 
pratique la formation de pépiniériste qu’il a 

acquise et produisit avec succès en 2007, 
des milliers de plants d’anacardiers. Il 

en planta 1875 sur trois hectares, 
en respectant un écartement de 

4Mx4M conformément aux 
recommandations données par 

les encadreurs forestiers. 

	D es recettes triplées en 3 ans
Aujourd’hui, en 2016, et 7 années après leur plantation, MaldiaTHOMBIANO commence 
à tirer profit des anacardiers. 

 « Ma production, nous confie-t-il, me procure d’année en année des recettes. En 
2014 qui marquait le début de la production, j’ai vendu les graines pour une somme 
de 85 000 FCFA, en 2015 pour 90 000 FCFA et en 2016 pour 240 000 FCFA. Les 
acheteurs viennent aussi du Bénin. Je suis de plus en plus convaincu que je ne 
me suis pas trompé quand je prenais la décision de me lancer dans la plantation 
d’anacardiers».

	U ne activité résiliente au changement climatique
Maldia constate que sa production est faiblement vulnérable à la sécheresse et aux 
inondations, contrairement aux cultures saisonnières telles que le mil, le maïs ou le niébé. 
Selon lui, sa plantation d’anacardiers lui permet d’être plus résilient aux aléas climatiques.
Il découvre plusieurs avantages à cette plante :

•	 son feuillage dense fournit un bon ombrage au cours de la saison sèche ;
•	 la grande étendue de ses racines secondaires permet de réduire l’érosion des 

sols  ;
•	 les feuilles mortes servent à la production d’un compost qu’il utilise pour améliorer 

la fertilité et la productivité de ses champs. C’est pourquoi il a réalisé deux fosses 
compostières pour la production de la fumure organique.
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  Mise en œuvre de plans de développement local et gestion durable des terres

La présente success story est tirée du projet SAWAP/Burkina Faso « Programme National 
de Gestion des Terroirs (PNGT 2-3) » mis en œuvre par le Ministère de l’Agriculture 

et des Aménagements Hydrauliques (MAAH), qui a démarré en juin 2013. La date 
prévisionnelle de clôture est mai 2018.

Son objectif est d’améliorer de la capacité des communautés rurales et des institutions 
décentralisées pour la mise en œuvre de plans de développement local visant 

à promouvoir une gestion durable des terres et des ressources naturelles et à 
soutenir des investissements productifs au niveau de la commune.

La célébrité du producteur qui a réussi ce défi, a dépassé les limites de sa localité et il est 
ainsi devenu une référence dans la production des plants d’anacardiers.

	 Facteurs de succès
Outre sa détermination, et la formation qui lui a été prodiguée, le producteur explique 
aussi le succès de sa plantation par la proximité de son domicile, ce qui lui permet une 
surveillance plus accrue.

	D ifficultés rencontrées
Le manque d’adhésion des membres de la communauté du producteur à l’œuvre 
commune de production de plants et de plantation, qui lui a notamment occasionné la 
destruction d’une partie des jeunes plants. 

	P erspectives : agir maintenant 
Maldia souhaite qu’avec un engagement des élus locaux et l’appui des partenaires 
techniques et financiers, la population prenne conscience de la nécessité d’agir 
maintenant en faveur de la nature.

Tas de fourrages issus 
des résidus de la culture 
du niébé et du maïs

Témoignage de SABDANO Parimani, maire de la commune  
de la Kompienga, Burkina Faso

« Il faut noter que Maldia est un producteur moderne, réceptif, expérimentant et 
intégrant les nouvelles techniques agricoles enseignées par les services compétents ou 
expérimentées par d’autres producteurs ».
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Notes


